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OÙ EN EST LA PRODUCTION CAPRINE EN FRANCE ?

Le département en économie de l’Institut de l’Elevage a fait paraître un dossier consacré à la production caprine.


On apprend ainsi que 63 % du cheptel mondial est selon la FAO localisé en Asie, dont 40 % pour la Chine et l’Inde. 30 % se trouvent en Afrique. L’Europe ne compte que 2 % du cheptel mondial. Dans l’Europe des Quinze, le cheptel est en baisse. La Grèce détient le troupeau le plus important, orienté surtout vers la viande, suivie de l’Espagne qui partage sa production entre lait et viande, son cheptel croît alors que celui de l’Italie  est en forte diminution. La France avec 12 % du cheptel de l’Union réalise plus de 30 % de la production laitière européenne. Les Pays-Bas dont le troupeau – essentiellement laitier – qui ne représente que 2 % de l’effectif européen, ont vu leur cheptel croître de 40 % en deux ans. 


En France, la production caprine se rencontre principalement au sud d’une ligne Saint-Malo –Genève, avec en tête les régions Poitou-Charentes et Pays de Loire, la production laitière y est sous l’influence des grands groupes coopératifs ou industriels. La production fermière est très présente dans les régions Centre et Rhône-Alpes. La collecte de lait a cru de 20 % en trois ans. Poitou-Charentes représente 58 % des volumes récoltés, Pays de Loire 14 %, Centre-Ouest 10 %, Rhone-Alpes 5 %. Les Alpines représentent 53 % de l’effectif, les Saanen 43 %.

Au contrôle laitier, il apparaît une forte diminution du rendement (734 litres pour 277 jours de lactation), soit une perte de 40 kg depuis 1996 pour une durée de lactation équivalente.

Par contre les taux butyreux et protéiques ont augmenté : 35,3 g/kg en TB et 31g/kg en TP.


La fabrication industrielle de fromage de chèvres a connu un ralentissement, les bûchettes restant le produit de base. Le « Banon » fromage au lait entier et cru, à caillé doux, enveloppé dans une feuille de châtaignier, produit en Rhône-Alpes et PACA a obtenu l’AOC en 2003 (il  existe 11 AOC en fromages de chèvres). En 2003 c’était le « Chevrotin » des Alpes qui accédait à l’Appellation.


Les élevages en production biologique sont surtout en production fermière et sont bien représentés en Rhône-Alpes, Midi-Pyrénées, Auvergne, Languedoc-Roussillon, Bretagne.


A la production, le prix du lait est resté stable. Les fromages de chèvres sont les plus atteints par la diminution de consommation de fromage. La commercialisation en grandes surfaces représente 86 % des fromages achetés par les ménages.


En ce qui concerne la viande caprine, les abattages restent stables (62 % de chevreaux, 38 % de chèvres) avec une pointe à Pâques, accessoirement à Noël. En 2003, les exportations ont été en hausse, l’Italie étant le premier client suivi de l’Espagne et du Portugal.
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NOUVELLES BRÈVES

*Une collection complète d’« Ethnozootechnie » est désormais consultable dans le Sud-Est de la France, à l’INRA, Unité d’Ecodéveloppement, Centre de Recherches d’Avignon. Domaine St Paul, Site Agroparc, 84 914 Avignon cedex 9.

*En 2002, le lait biologique représentait 204 millions de litres (soit moins de 1% de la production laitière française) qui se répartissaient ainsi : 199 millions de litres de lait de vache, 4 millions de litres de lait de chèvre, 1 million et demi de litres de lait de brebis. La production augmente régulièrement, mais la demande ne suit pas l’offre.

* L’Union Européenne a mis en place, pour trois ans, un programme baptisé Pastomed rassemblant toutes les organisations concernées par les connaissances sur l’élevage pastoral des régions bordant la Méditerranée du Portugal et de l’Andalousie à la Grèce.


*Le Roussin de La Hague, est une race d’ovins qui n’a été reconnue qu’en 1982. Comme toutes les races de l’Ouest, elle découle d’une population traditionnelle croisée avec des races anglaises dans le XIX ème siècle. La tête et les pattes sont marron-roux, cette race d’herbage, rustique sur des sols pauvres est bien adaptée au climat océanique. Ses qualités maternelles sont reconnues. Après une sélection sur la résistance à la tremblante et la variabilité génétique, un schéma de sélection est en cours d’élaboration. Malgré un faible nombre de brebis en contrôle de performances, les effectifs de la race sont en augmentation. 

*La Tomme des Pyrénées  est un fromage au  lait de vache, au lait de vache et de brebis, de brebis ou de chèvre. L’appellation Tomme des Pyrénées était depuis 1996 réservée à un fromage au lait pasteurisé. Des producteurs se battent pour obtenir l’IGT-Tomme des Pyrénées au lait cru.

*Un Scénoparc  appelé « io » verra le jour en avril 2006 près de Riom ès Montagne dans le Cantal. Mettant en scène l’histoire de l’Homme et de la Vache depuis 40 000 ans, il présentera sur 35 ha des bovidés du monde entier, de l’aurochs au boeuf musqué. Le spectacle faisant appel aux techniques du théâtre et du cinéma permettra aux visiteurs de mieux connaître ce monde animal.

*Après avoir failli disparaître, la chèvre du Massif Central, grâce à l’Association FERME et à l’Institut de l’Elevage, a passé d’un effectif d’une centaine d’individus où la consanguinité posait problème à un effectif d’environ 600 animaux élevés en race pure, appartenant à cinquante éleveurs répartis dans la Loire, l’Ardèche, la Lozère, la Haute-Loire, le Cantal et le Puy de Dôme. Sa robe est souvent multicolore, sa production laitière satisfaisante avec surtout de très bons taux protéique et butyreux. L’objectif des éleveurs est maintenant de faire reconnaître la race.
*Les Français consomment en moyenne 25 kg de fromage par personne et par an. Seulement 30% sont des AOC et les fromages au lait cru ne représentent que 7 % de la consommation française.


* Deux Herd-books différents enregistrent les bovins de race Holstein en Suisse : celui de la Fédération Suisse d’Elevage Holstein (FSEH), et celui de la Fédération Suisse d’Elevage de la race Tachetée Rouge (FSETR). Cette dernière comprend plusieurs sections dont une section Holstein. Les divergences qui existent entre les deux organisations ne permettent pas d’envisager dans l’état actuel, une unification. Aussi, pour être inscrite à la FSEH, une vache doit avoir 7/8 de sang Holstein ; 3/4   de sang Holstein à la FSETR.

*La production laitière a doublé en Chine entre 2000 et 2004. Le cheptel laitier progresse au rythme de 8% par an, grâce à l’importation de génisses, principalement de race Holstein. Néanmoins, la production n’arrive pas à satisfaire la demande. La Chine importe surtout des poudres de lait.

*En Russie comme en Ukraine, le cheptel laitier a diminué de moitié depuis 1990.Mais la collecte laitière, après avoir fortement régressé, est stabilisée depuis la fin des années 1990.


* Dans le cadre du Salon International de l’Agriculture est organisé depuis quelques années un Trophée national des Lycées agricoles. L’objectif est de valoriser le travail réalisé dans les  établissements d’enseignement agricole pour la formation des élèves à la génétique animale. La compétition est ouverte aux établissements possédant un troupeau bovin laitier inscrit ; le classement est basé sur la performance globale du troupeau, sur le niveau d’implication de l’établissement dans la formation à la sélection, et sur la présentation des animaux par les élèves au salon. Au dernier salon, 22 établissements ont participé à l’épreuve. Les mieux classés ont été dans l’ordre le LEGTA (Lycée d’Enseignement Général et Technologique Agricole) de Fontaines (Saône-et-Loire), le LEGTA de Crézancy dans  l’Aisne et le Lycée agricole privé de Ressins (Loire).

*La consommation de la viande de cheval continue à diminuer en Europe, ce qui inquiète les producteurs de chevaux lourds.

*En Argentine un veau mâle transgénique est né, il est issu d’une vache transgénique qui possède un gène codant pour la production d’hormone de croissance humaine. Ses filles qui auront hérité de ce gène pourront produire cette hormone dans leur lait, ce qui permettra d’en produire à faible coût. Il est envisagé de produire de l’insuline par la même voie.


*Les économistes de l’INRA de Theix ont montré en comparant sur vingt ans des résultats issus d’une part de troupeaux de montagne (Rava, BMC, Limousine) et de plaine (Texel)  le rôle de la productivité numérique pour un revenu rémunérateur de même que l’incidence de l’autonomie fourragère, compensant une moindre conformation bouchère.


*A la station caprine du Pradel (Ardèche), on a expérimenté l’effet d’une traite par jour. La production a baissé de 7%, le taux butyreux également, mais le taux protéique a été augmenté, ce qui a favorisé le rendement fromager.

* Le lycée agricole de Naves (Corrèze) met en œuvre une expérimentation ayant pour but de réduire les contraintes de main d’oeuvre dans la production du veau de lait destiné à la boucherie. Les veaux sont groupés par 4 ou 5 dans une case à laquelle les mères ont accès pour allaiter les veaux à volonté.

*La production prévue d’éthanol à base de blé va mettre sur le marché des drèches de blé, intéressantes pour l’alimentation des vaches laitières, un peu moins riches qu’un tourteau de soja mais correspondant à un bon concentré de production.
RÉUNIONS ET MANIFESTATIONS
* La Fête de l’Estive, à Allanche dans le Cantal, a attiré les 29 et 30 mai dernier, comme les années précédentes, environ 30 000 visiteurs. Pour la première fois ils ont pu admirer un troupeau de race Salers de couleur noire.


*Grâce à notre Sociétaire O.Fanica, la Société d’ Ethnozootechnie est présente à l’exposition qui se déroule du 19 mars au 28 aôut 2005 au musée départemental de l’Abbaye de Saint-Riquier dans la Somme, près d’Abbeville sur le thème : « Le cochon, portrait d’un séducteur ». Le catalogue comporte un texte rédigé par M.Molénat et B.Denis.
* Le Centre Européen de Recherche et d’Enseignement sur le Lait organise les 6 et 7 juillet 2005 à Rennes, des journées consacrées à l’évolution de la PAC et à la nécessaire conciliation des logiques de filière et des logiques territoriales. Contact : Mireille Bourgoin, Agrocampus Rennes, 65 rue de St Brieuc, CS 84215 35042 Rennes cedex. Tel. 02 23 48 59 25. Courriel : journees.cerel@rennes.inra.fr 
* un colloque sur le thème « Les légumes : un patrimoine à transmettre et à valoriser », organisé par l’Association Française pour la Conservation des Espèces Végétales, le B.R.G. et  l’I.N.H. se tiendra à l’Institut National d’Horticulture d’Angers » les 7-9 septembre 2005. Renseignements : 03.83.91.84.93.  

*Rencontre régionale de la Société d’Ethnozootechnie. Organisée par l’association culturelle du Lac de Grand-Lieu et par le CRAPAL (Conservatoire des Races Animales en Pays de Loire), dont les principaux animateurs sont membres de la SEZ, elle aura lieu les samedi 10 et dimanche 11 septembre 2005. Elle comprendra un colloque, sur le thème « Mémoire vivante de l’élevage à Grand-Lieu », dont le programme est le suivant :

Pierrelee Dominique : « Elevage et paysage à Grand-Lieu »,

Bourrigaud René : « Les comices agricoles du XIXème et l’élevage à Grand-Lieu »,

Pacreau Fanny : «  Les rapports hommes-animaux à Grand-Lieu »,

Bore Patrice et Sorin Christophe : « La race Nantaise au service de la  conservation d’une zone humide : le cas de Grand-Lieu »,

Fresneau Régis : «  Quelques exemples de conservation des races domestiques à petits effectifs dans le Grand Ouest »,

Lelièvre Aurélie : « La poule de Challans »,

Denis Bernard : « Conclusions ».     
Le colloque aura lieu, le 10 septembre, au lycée de  Bouaye (44) à 9 h. L’après-midi, présentation d’animaux de races locales et animations à St Lumine de Coutais. Renseignements : 02. 40. 78. 98. 34 ; fanny. pacreau @ wanadoo.fr
*5, 6 et 7 octobre 2005 : les journées techniques de l’Association Française de Pastoralisme (AFP) en Crau et en Camargue. Le  thème sera « la gestion des espaces naturels par le 
pâturage » : milieux secs et ovins des « cossouls » de Crau, milieux humides et bovins de la Camargue.

*La journée sur le Chien, organisée par La  Société Centrale Canine et la Société d’Ethnozootechnie se tiendra le jeudi 17 novembre 2005 à l’E.N.V. d’Alfort.

BIBLIOGRAPHIE

*« Quand les moutons s’en vont…histoire et représentations sociales des boisements des pelouses sèches du sud-est de la France », par Elise Trivelly, Aix en Provence, Publications de l’Université d’Aix en Provence, 2004, 264p ;, 24 €. La disparition des troupeaux de moutons du Lubéron (Départ. 84 et 05) et sur le plateau de Caussols (06) s’est traduite par le reboisement. Les populations actuelles n’ont pas la même perception de ces espaces dénudés, les conflits existent et l’auteur pense que le pâturage seul ne permettra pas le maintien des pelouses car toute une cueillette d’arbustes est maintenant abandonnée.

* « Harmonies pastorales. Les Bovins rustiques. Sauvegarde du terroir. » par Serge Chevallier. Ed. du Gerfaut,Paris, 2002, 158 p. Un bon texte servi par une riche iconographie.

* « La vache, cette noble servante », par Marie-Aimée Méraville. Ed. Est-Libris Metz, 160p.35€. Il s’agit de la réédition d’un ouvrage daté de 1948, rédigé par une écrivain cantalienne qui a particulièrement bien connu le monde paysan « du temps où les vaches avaient un nom ». De pertinentes observations techniques liées à une grande connaissance de l’ethnologie en font un excellent ouvrage ethnozootechnique servi par une langue riche et poétique.
* « The mysterious Goat. Images and impressions », par Dr C. Naaktgeboren paraîtra en automne 2005. Environ 300 pages et 350 illustrations. A commander chez l’auteur € 39,50, frais d’envoi en France inclus (après le 15 juillet 2005 € 42,50). Dr Naaktgeboren, 4 rue des Cailloux, 79300 Bressuire. Un dépliant sera envoyé gratuitement sue demande avec timbre € 0,82 pour l’envoi. 


* « Attelages et Attelées » par M.Mavré. Ed. France-agri, 222 p., nomb. Illust., 51 €. Cet ouvrage montre comment la mécanisation de l’agriculture commencée au milieu du XIXème siècle a conduit à la sélection de puissantes races de chevaux de trait, chevaux qui ont été chassés de l’agriculture par la motorisation démarrée avant la seconde Guerre Mondiale et qui s’est généralisée à partir de 1950. L’avenir du cheval de trait est ensuite examiné. 
* Le numéro double 74-75 de Pastum : AFP c/o  CEMAGERF, 2 rue de la Papeterie BP 76 38402 St Martin d’Hères, traite certes du pastoralisme dans le Sud-Est de la France mais présente aussi la transhumance d’été d’Alsace en Lorraine et inverse en hiver.


*La belle Limousine. La vache en Limousin, un patrimoine historique et génétique, par P.GRANDCOING, docteur en Histoire contemporaine, et R. JULIEN, docteur en Sciences de la Vie. L’ouvrage dresse le portrait culturel d’un animal devenu un patrimoine essentiel de l’identité limousine. 156 p. Nombreuses illustrations. Résumé en anglais. 21 Euros. Ed. Culture et Patrimoine en Limousin, 6 rue FrançoisChenieux 87000 Limoges.
            *La « domestication des animaux par les hommes préhistoriques » par D.Helmer. 184 p.  coll. Préhistoire (Ed.Masson), 1992. 29,90 €.


* « Campagnes oubliées d’Île de France. Fermes et granges, moulins, pigeonniers, lavoirs…Les trésors du patrimoine rural » par Ch. Lefébure, 216 p. Illustrations nombreuses., Ed Parigramme, 2004. 29 €.
NOUVELLES DES SOCIÉTAIRES


Nous avons appris le décès de notre Sociétaire M. Pierre ANDROUET, ancien fromager bien connu à Paris. 


Notre Sociétaire, Jacques BLAIN, qui était vétérinaire au Grand Fougeray (35) est décédé. 

Notre Société s’associe à la peine de ces deux familles et leur présente ses plus sincères condoléances.

